
                        Bénédiction « Urbi et Orbi  - à la ville et au monde» Pâques de 2026 

Lors de la bénédiction pascale le pape Léon XIV invite à rejeter la 
mondialisation de l’indifférence face aux conflits actuels en privilégiant 
le dialogue sur la force et la transformation profonde des cœurs pour 
bâtir une paix durable fondée sur le bien commun plutôt que sur la 
volonté de puissance. En ce période Pascale partageons à continuation 
quelques extraits de son message. Léon XIV après les avoir annoncé 
que le Christ est ressuscité et en souhaitant Joyeuses Pâques à tous ces 
frères et sœurs, rappelle que depuis des siècles, l’Église chante avec joie 
l’événement qui est l’origine et le fondement de sa foi : « Le Maître de 

la vie mourut ; vivant, il règne. 
Le pape affirme plus loin que Pâques est une victoire : celle de la vie sur la mort, de la lumière sur 
les ténèbres, de l’amour sur la haine. Une victoire au prix très élevé : le Christ, le Fils du Dieu vivant 
(cf. Mt 16,16), a dû mourir, et mourir sur une croix, après avoir subi une injuste condamnation, 
avoir été moqué et torturé, et avoir versé tout son sang. En tant que véritable Agneau immolé, il 
a pris sur lui le péché du monde (cf. Jn 1,29 ; 1 P 1,18-19) et nous a ainsi tous libérés, avec la 
création, de la domination du mal. (…) Plus loin le pape dira que la force par laquelle le Christ est 
ressuscité est totalement non violente, dit le pape. Elle est semblable à celle d’un grain de blé qui, 
corrompu dans la terre, grandit, se fraye un chemin entre les sillons, germe et devient un épi doré. 
Elle est plus semblable encore à celle d’un cœur humain qui, blessé par une offense, repousse 
l’instinct de vengeance et, rempli de pitié, prie pour celui qui l’a offensé. 
Frères et sœurs, continue le pape, telle est la véritable force qui apporte la paix à l’humanité, 
puisqu’elle produit des relations respectueuses à tous les niveaux : entre les personnes, les familles, 
les groupes sociaux, les nations. Elle ne vise pas un intérêt particulier, mais le bien commun ; elle 
ne veut pas imposer son propre projet, mais contribuer à l’élaborer et à le réaliser avec les autres. 
Oui, affirme le saint père, la résurrection du Christ est le commencement de l’humanité nouvelle. 
Elle marque l’entrée dans la véritable terre promise où règnent la justice, la liberté et la paix, où 
tous se reconnaissent comme frères et sœurs, enfants du même Père qui est Amour, Vie et 
Lumière. (…)  À la lumière de Pâques, dit le pape, laissons-nous émerveiller par le Christ ! Laissons 
son immense amour changer notre cœur ! Que ceux qui ont des armes en main les déposent ! 
Que ceux qui ont le pouvoir de déclencher des guerres choisissent la paix ! Non pas une paix 
imposée par la force, mais par le dialogue ! Non pas avec la volonté de dominer l’autre, mais 
de le rencontrer ! (…) Le pape termine par une exhortation : abandonnons toute volonté de 
querelle, de domination et de pouvoir, et implorons le Seigneur pour qu’il accorde sa paix à ce 
monde endeuillé par les guerres et marqué par la haine et l’indifférence qui nous font nous 
sentir impuissants face au mal. Nous recommandons au Seigneur tous les cœurs qui souffrent et 
qui attendent la paix véritable que Lui seul peut donner. Confions-nous à Lui et ouvrons-Lui 
notre cœur ! Lui seul fait toutes choses nouvelles (cf. Ap 21,5)  

Bonne route vers la PENTECÔTE ! 
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